
TOUT LE MONDE AU CHAUD 
POUR L'HIVER !

… et tranquille le reste de l'année !

Il est de plus en plus difficile de se loger partout en France et on assiste à une dégradation 
généralisée des conditions de logement pour une partie de plus en plus large de la 
population. Celles et ceux qui tentent de s’organiser pour habiter autrement, par choix ou par 
nécessité sont dans le collimateur des pouvoirs  publics. C'est dans ce contexte qu'une 
répression s'est installée sur différents modes d'habitat, sans oublier l'accélération des 
expulsions de personnes ne pouvant plus payer ni les loyers, ni les charges locatives . Tout 
cela est facilité depuis la loi Kasbarian de 2023. Dernièrement, les préfectures ont fait des 
demandes de réquisition de la force publique pour organiser les expulsions avant la trêve 
hivernale décrétée le 31 octobre (au moins deux familles concernées dans notre secteur).

Cette situation est délibérément construite (lois criminalisant les habitats atypiques, hausses 
exorbitantes des loyers, salaires revus à la baisse, précariat et chômage toujours plus 
élevés...). Il faut exiger des solutions politiques pour un problème politique.



Le traitement de la question du mal logement au cas par cas n'est qu'un pansement sur une 
hémorragie! Il faut s’en emparer collectivement  !
Il y a abondance de logements : plus de 3 millions de logements vacants pour un manque 
estimé à 1 million et que l’on dénombre plus de 4 millions de mals logés en 2024 !
Peu importe que l'habitat soit reconnu comme légal ou non, certains habitats dits atypiques 
sont plus décents que des habitats reconnus légaux , légal ne veut pas dire salubre. Tout le 
monde doit avoir accès à un logement digne sans condition de travail ou d’activité sur le 
territoire .  Combien de locations sur le marché sont des passoires thermiques ou présentent 
des risques pour la santé de leurs habitants (plomb, amiante, risque d’incendie etc ...) ? Les 
normes ont été revues à la baisse pour permettre la location de logements par des marchands 
de sommeil. A côté, les logements sociaux sont de moins en moins accessibles et entretenus. 

Il faut casser le silence et l’isolement dans lesquels les gens se font 
mettre à la rue et construire la solidarité par la mobilisation active 
contre tout type d'expulsion !

Pour cela, plusieurs espaces existent déjà : un Collectif Logement des Monts d’Arrée 
vient de se monter suite à une procédure d’expulsion en cours (dont les outils de 
communication se mettent actuellement en place, et les dates de réunion sont à préciser). 
Mais aussi, d’autres habitants et habitantes ont l’habitude de se réunir depuis quelques 
années pour parler de divers sujets et organiser des actions au sein du Collectif Monts 
d’Arrée. L’envie de construire des solutions collectives sur la question du logement et de 
soutenir le collectif logement des Monts d’Arrée est largement partagée .Rencontrons-
nous pour résister dans la perspective de choisir le lieu où nous voulons vivre et les 
conditions dans lesquelles nous voulons vivre, sans contrepartie !

Le Collectif Monts d’Arrée se réunit tous les 2èmes mercredis du mois à Kad Hangar à Saint 
Cadoù à 19h et les quatrièmes lundis du mois dans la salle de réunion de la mairie de 
Berrien à 19h. 
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